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Le premier rendez-vous de l’année 
olympique pour l’élite mondiale 

 

2024 sera une année sportive particulière et l’esprit olympique flottera bien 
évidemment sur cette édition de la Coupe du monde FEI Longines. Mais au-delà 
de l’excellence sportive, le Jumping International de Bordeaux organisé par 
Bordeaux Events and More est un évènement équestre à 360° qui propose bien 
plus : d’autres disciplines, un Salon du Cheval qui ne cesse de se développer et de 
se réinventer et un somptueux spectacle équestre avec cette année le retour du 
prestigieux Cadre noir. Le Jumping International de Bordeaux - 1er au 4 février - 
une manifestation unique qui fédère et rassemble la France – voire l’Europe – du 
cheval. 

 
Les valeurs de l’olympisme - excellence, convivialité, respect, engagement sportif - 
ont toujours été de mise au Jumping International de Bordeaux, un événement qui 
a voulu résolument mettre le sport en avant et proposer notamment à son public 
le meilleur des trois disciplines, deux olympiques, le saut d’obstacles et le concours 
complet via le cross indoor et une plus traditionnelle, mais tout autant sportive : 
l’attelage à quatre chevaux. 
 
Versailles à l’horizon 
 
Les disciplines équestres des Jeux olympiques de Paris 2024 se tiendront dans le 
parc du Château de Versailles auquel cavaliers et cavalières pensent tous les matins 
en se rendant à leurs écuries. Ce jumping 2024, et notamment son prestigieux 
Grand Prix Coupe du monde (samedi soir) et le Grand Prix Audi (dimanche après-
midi), revêtiront cette année une importance supplémentaire, notamment pour les 
cavaliers français qui se sauront observés par la Directrice Technique Nationale, 
Sophie Dubourg, et l’entraîneur national, Henk Nooren dans la perspective des Jeux 
olympiques de Paris. La sélection sera loin d’être arrêtée en février et tous les 
cavaliers de la longue liste olympique seront à Bordeaux sur un sol qui sera le 
même que celui de Versailles en août. 
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  Le Jumping International de Bordeaux revient cette année avec une volonté de 
mettre en avant l’esprit de horsemanship, cette relation harmonieuse et de 
confiance entre le cheval et l’humain. Cela se retrouvera dans les épreuves du 
Jumping 5* qui réunissent régulièrement dans le mythique hall 3 les meilleurs 
cavaliers de la planète, motivés à la fois par l’objectif de décrocher une place en 
finale de la Coupe du monde (ce sera à Riyadh du 16 au 20 avril) et celui de voir leur 
nom figurer au palmarès de ce légendaire Grand Prix World Cup Longines FEI 
remporté par tous les grands noms de ce sport depuis 1979. 
  
Cette piste bordelaise accueillera des cavaliers d’une autre discipline olympique, le 
concours complet avec le Devoucoux Indoor Derby (vendredi soir), un parcours de 
cross en salle, l’un des quatre seuls internationaux au monde. Une épreuve exclusive 
que le public connaît bien désormais car chaque année les tribunes sont combles 
et s’enflamment au passage des champions de la discipline comme les médaillés 
d’or olympiques : l’Allemand Michael Jung et surtout le Français Karim Laghouag, 
qui décrochait l’an dernier une quatrième et émouvante victoire avec son fidèle 
Punch de l’Esques AA qui faisait là ses adieux au sport. Sans son cheval fétiche, le 
"complétiste" français aura-t-il le punch pour conserver son titre ? 
 
 

Le Jumping International de 
Bordeaux c'est aussi... de l'attelage ! 
 
Et s’il est un athlète qui tiendra 
également à conserver son titre (le 
onzième), ce sera assurément le 
meneur australien Boyd Exell, à qui 
Bordeaux sourit régulièrement dans 
ses duels avec la famille Chardon, 
Ijsbrand le père, et Bram, le fils, en finale 
de Coupe du monde que le Jumping 
accueillera une nouvelle fois (samedi 
soir et finale dimanche après-midi). 
 
… et du horse-ball 
 
Le Jumping International de Bordeaux 
a régulièrement accueilli des 
compétitions ou des démonstrations 
de ce sport si populaire dans les clubs. 
L’édition 2024 ne faillira pas à la 
tradition et les afficionados de ce sport 
collectif pourront assister à un match 
endiablé dans le hall 3. 
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Poésie de l’équitation traditionnelle… Au Cœur du 
Grand Manège, le spectacle du Cadre noir de 
Saumur à Bordeaux. 

Le Cadre noir de Saumur sera bel et bien à Bordeaux au soir 
du jeudi 1er février avec son prestigieux spectacle de gala, 
Au Cœur du Grand Manège, qui évoque en quinze tableaux 
l’histoire de cette institution équestre de renom qui 
rayonne hors de France et qui porte haut les valeurs de 
l’équitation de tradition française inscrite au patrimoine 
culturel immatériel de l’UNESCO. Des magnifiques 
tableaux qui mêlent haute technicité, poésie et numéros 
spectaculaires comme la Reprise des sauteurs ou le Saut 
du piquet. Le prestige des spectacles du Cadre noir n’est 
plus à démontrer, ses écuyers dans leurs somptueux 
uniformes noirs sont mondialement connus. Ils sont 
traditionnellement menés par leur Écuyer en Chef, qui 
depuis deux ans est un champion olympique de concours 
complet, le colonel Thibault Valette et parmi les écuyers, le 
public pourra peut-être reconnaitre Pauline Basquin, 
espoir olympique de dressage.  
 

Le Salon du Cheval, un souffle de passion ! 
 
Si la piste du Jumping constitue le cœur du Jumping International de Bordeaux, le 
Salon du Cheval en est assurément son poumon. L'événement a connu un 
remarquable développement au fil des années, passant d'une simple offre de 
stands à l'un des plus importants Salons du Cheval de France avec près de 250 
exposants. Ce salon est bien-sûr avant tout un (grand) village d’exposants, non 
seulement à destination des équitants qui peuvent ici trouver tout ce dont ils ont 
besoin en matière d’équipement, pour eux et leurs chevaux, de matériel pour les 
écuries ou le transport et les innovations, pensées notamment pour le bien-être 
des équidés qui fleurissent depuis ces dernières années ... Sans oublier des espaces 
de restauration aux offres variées et gastronomiques du Sud-Ouest.  
Le Salon du Cheval est un véritable espace de vie où la passion de la communauté 
équestre - professionnels de la filière et amateurs en recherche - peut s'épanouir 
et se partager avec notamment le Forum Santé Équine où, cette année, le bien-
être équin sera au cœur des débats.  
  
La carrière de détente, point central, offre une opportunité rare d'observer de près 
les meilleurs cavaliers du monde préparant leurs chevaux pour les épreuves, une 
véritable leçon d'équitation en live ! 
Le Salon du Cheval c’est aussi être au plus près du sport, avec notamment la piste 
Baloubet un espace dédié aux compétitions amateurs et enfants. Des 
compétitions tous azimuts comme la Coupe des Clubs, des épreuves poneys (la 
Super As poney élite se déroulant sur la piste internationale), une démonstration 
de spectacles équestres de clubs et d’autres encore... Sans oublier la carrière 
Silvana, épicentre des animations équestres pour petits et grands.  
 

D’ailleurs, le dressage sera à nouveau mis à l’honneur à Bordeaux avec la populaire 
« Battle de dressage » qui met aux prises deux équipes de trois cavaliers 
internationaux, qui se lancent des défis de figures de haute-école. Un show inédit 
où l’élite des cavaliers du dressage bousculent les codes de leur discipline et 
redéfinissent la perfection du dressage, sous les acclamations du public ! 
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Un programme des plus complets !  
  
Le Jumping International de Bordeaux est 
non seulement l’événement sportif 
équestre leader du Grand Sud-Ouest, mais 
l’un des plus importants du circuit 
international. Il rassemble les plus grands 
cavaliers et meneurs internationaux ainsi 
que les professionnels et finalement tous 
les passionnés d’équitation qui viennent 
de toute la France et d’ailleurs.  
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La liste du plateau des cavaliers engagés du Jumping International de Bordeaux ne 
déçoit jamais ! Cette année ne faillit pas à la tradition, du 1er au 4 février seront au 
rendez-vous : des médaillés et des présélectionnés olympiques, des candidats à la 
Coupe du monde FEI Longines – et d’anciens vainqueurs, des médaillés en 
Championnat et bien plus encore. Même chose côté cross indoor : des champions 
et des présélectionnés olympiques. Quant aux as de l’attelage, bien sûr que les 
meilleurs seront là puisque Bordeaux accueille la finale de la Coupe du monde et 
que les six meneurs qui batailleront pour ce titre sont issus de cinq mois de circuit 
qualificatif. 
 

Le Jumping International de Bordeaux 
vibrera aux couleurs des Jeux olympiques 
 

Pieter Devos et sa jument Mom’s Toupie de la Roque, 17 ans, vainqueurs de la dernière étape Coupe 
du monde FEI Longines à Bâle la semaine dernière seront à Bordeaux. © FEI/Martin Dokoupil 

En selle sur son fidèle VDL Edgar M, 
Marlon Modolo Zanotelli avait 
enflammé le Hall 3 de Bordeaux l’an 
dernier au terme d’un barrage fleuve. 
Le Brésilien revient cette année, bien 
décidé à conserver son titre. Face à lui 
plusieurs grands noms du sport 
comme le champion olympique de 
Londres (2012), champion d’Europe en 
titre, triple vainqueur de la Coupe du 
monde (2015,2016, 2019) et vainqueur 
de l’étape bordelaise en 2020, le Suisse 
Steve Guerdat. Troisième à Bordeaux 
l’année dernière et d’office qualifié 
pour la finale Coupe du monde qu’il 
remportait l’année dernière à Omaha 
avec son King Edward, le numéro un 

Steve Guerdat. Troisième à Bordeaux 
l’année dernière et d’office qualifié 
pour la finale Coupe du monde qu’il 
remportait l’année dernière à Omaha 
avec son King Edward, le numéro un 
mondial et champion du monde en 
titre Henrik van Eckermann ne 
manquerait pour rien l’ambiance 
unique de Bordeaux. Il retrouvera les 
cavaliers en forme du moment comme 
le Belge Pieter Devos qui vient de 
remporter le week-end dernier l’étape 
de la Coupe du monde FEI Longines de 
Bâle avec sa « vieille » Toupie de la 
Roque (17 ans) et qui, lui aussi connaît 
le goût de la victoire bordelaise 
puisqu’il avait triomphé en 2018 avec 
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  de la Coupe du monde FEI Longines de 
Bâle avec sa « vieille » Toupie de la 
Roque (17 ans) et qui, lui aussi connaît 
le goût de la victoire bordelaise 
puisqu’il avait triomphé en 2018 avec 
L’Espoir. C’est le cas également de 
Daniel Deusser (en 2019 avec Tobago 
Z), mais également des Français Julien 
Épaillard (2017) et Kevin Staut (2012 et 
2016), même si ce dernier ne 
participera à priori qu’au Grand Prix 
AUDI le dimanche et pas à la 
qualificative Coupe du monde où le 
cavalier français est d’ores et déjà 
qualifié pour la finale de Ryhad. Julien 
Épaillard sera à Bordeaux avec ses 
deux chevaux de tête, Dubai du Cèdre 
et Donatello d’Auge : attention favori 
sérieux ! Le Normand est lui-aussi déjà 
qualifié pour la finale. C’est le cas 
également du Britannique Harry 
Charles, de l’Autrichien Max Kühner 
qui seront à Bordeaux.  
Ancien vainqueur à Bordeaux 
également (1990 et 1992), Roger-Yves 
Bost ne manquerait pour rien au 
monde ce rendez-vous de février, 
même s’il joue cette année plutôt sur 
le tableau olympique que celui de la 
World Cup.  
Le Britannique Scott Brash fait aussi 
des stars du circuit, le Champion 
olympique de Londres (2012) est le seul 
cavalier du monde à avoir décroché le 
Grand Chelem (trois victoires 
consécutives à Genève, Aix-la-Chapelle 
et Calgary, en 2015, un moment fort de 
l’histoire de ce sport). Il sera donc là 
tout comme l’un des chouchous du 
public bordelais, l’Allemand Marcus 
Ehning, double vainqueur en Coupe 
du monde à Bordeaux, sans compter 
ses victoires en Grand Prix.  
 
 
 
 

Côtés femmes - c’est toujours un sujet 
à Bordeaux - il faudra peut-être 
surveiller l’Autrichienne Katharina 
Rhomberg, médaille de bronze par 
équipe aux derniers Championnats 
d’Europe de Milan et bien sûr, la 
présélectionnée olympique française 
Pénélope Leprévost. Et si la victoire 
revenait à la meilleure jeune française, 
Jeanne Sadran, qui, à seulement 23 
ans, fait déjà partie du top 30 mondial ?  
 
 
Devoucoux Indoor Derby : trois 
présélectionnés olympiques et le 
Kaiser ! 
 
Maxime Livio, Astier Nicolas et Karim 
Laghouag, tous trois sur la « longue 
liste » pour Paris 2024 mèneront la 
sélection française de treize cavaliers 
pour le Devoucoux Indoor Derby, 
tandis que le multimédaillé allemand, 
Kaiser Michael Jung, mènera la 
délégation étrangère avec la 
Néerlandaise Janneke Boonzaaijer, le 
Britannique David Doel, l‘Espagnol 
Albert Hermos Farras et la Suédoise 
Sofia Sjoborg. 
 
En attelage, on se dirige à nouveau 
vers un duel entre l’Australien basé aux 
Pays-Bas, Boyd Exell et le Néerlandais 
Bram Chardon, duel qui sera arbitré 
par le père de ce dernier, Ijsbrand et 
peut-être par l’Allemand Michael 
Brauchle. L’Australien tentera de 
remporter son dixième titre dont le 
sixième à Bordeaux. Les six finalistes 
seront connus dimanche prochain 
après l’ultime étape qualificative de 
Leipzig, en Allemagne. 
 
  
 
 
 

Listes des engagés : 
 
Derby Devoucoux : https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/devoucoux-
indoor-derby/liste-engages  
 
Longines FEI World Cup Jumping : https://www.jumping-
bordeaux.com/competitions/longines-fei-world-cup-jumping/liste-engages  
 
FEI World Cup Driving Final : https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/fei-
world-cup-driving-final/liste-engages  
 

https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/devoucoux-indoor-derby/liste-engages
https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/devoucoux-indoor-derby/liste-engages
https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/longines-fei-world-cup-jumping/liste-engages
https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/longines-fei-world-cup-jumping/liste-engages
https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/fei-world-cup-driving-final/liste-engages
https://www.jumping-bordeaux.com/competitions/fei-world-cup-driving-final/liste-engages
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La Coupe du monde Longines FEI : 
l’historique circuit individuel de la FEI 
 
La Coupe du monde Longines FEI de 
saut d’obstacles est assurément le 
circuit le plus emblématique : au bout 
de six mois de batailles sur les cinq 
continents, il est l’un des titres les 
plus convoités par les plus grands 
sportifs de la discipline. Un titre de 
« Champion du monde indoor », qui, 
dans la hiérarchie, arrive tout de suite 
après les titres quadriennaux de 
Champion olympique et de 
Champion du monde. Cette Longines 
FEI Jumping World Cup™ est le seul 
circuit individuel sous l’égide 
officielle de la FEI. 
 
Pour les meilleurs cavaliers de la 
planète, la Coupe du monde est, avec 
les Coupes des nations, la priorité 
absolue de leur calendrier. Le droit de 
participer à la finale annuelle se 
dispute à travers la planète par le biais 
de quatorze ligues « régionales » et il 
faut voir se battre ces cavaliers des 
ligues « exotiques » pour décrocher le 
précieux billet, même si les chances de 
bien figurer dans cette finale sont                      
 
 

infimes ! L’esprit de Coubertin que 
seules quelques rares épreuves savent 
encore préserver !  
 
Cette Coupe du monde n’est pas 
seulement une chasse aux points. 
Chaque étape se dispute en général sur 
un concours prestigieux que les 
athlètes tiennent à inscrire à leur 
palmarès : Londres, Göteborg, 
Stuttgart, Leipzig… 
Dans cette bataille pour un sport pur, le 
Jumping International de Bordeaux, 
étape fondatrice en 1978, a toujours fait 
partie de ces concours emblématiques, 
les organisateurs successifs, d’Émeric 
Coupérie à l’équipe de Bordeaux 
Events and More, ayant toujours veillé à 
préserver les valeurs sportives du plus 
important jumping indoor de France, 
comme nous le confiait Steve Guerdat : 
« Bordeaux, avec toute son histoire, 
est une des étapes phares de la Coupe 
du monde. C’est un concours que 
j’apprécie énormément (…) J’adore 
Bordeaux ». 
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INTERVIEW  

Sophie Dubourg, Directrice technique nationale et Henk Nooren, 
Entraineur national du saut d’obstacles : « Deux éléments 
fondamentaux sur lequel nous sommes vigilants : le mental du cavalier 
et le physique du cheval »  

 
Le Jumping International de 
Bordeaux, en cette année 
olympique, constituera le premier 
rassemblement de l’équipe de 
France de saut d’obstacles. 
L’occasion pour le staff technique de 
faire un premier point non 
seulement sportif, mais également 
logistique. Interview à deux voix où 
Sophie Dubourg, directrice 
technique nationale (la DTN) et 
Henk Nooren, entraineur national 
du saut d’obstacles nous expliquent 
notamment la feuille de route qui, 
de Bordeaux, mènera les quatre 
cavaliers « élus » jusqu’au Parc du 
Château de Versailles en août 
prochain. 
 
Au-delà de votre rôle d’entraineur 
ou de DTN, quel est votre regard sur 
le Jumping International de 
Bordeaux ?  
Henk Nooren : Bordeaux est l’un des 
plus importants et plus beaux 
jumping « cinq étoiles » de France… 
Sophie Dubourg : Au-delà de 
l’évènement sportif de très haut 
niveau, c’est un lieu de rencontres 
institutionnelles ou avec des collectifs 
comme les propriétaires de chevaux.  
 

Grâce à la loge fédérale dont nous 
disposons, nous pouvons faire 
beaucoup de réceptif et de lobbying. 
Et c’est d’autant plus important en 
cette année olympique où nous 
pourrons rassembler tous les 
propriétaires et cavaliers de la longue 
liste ce qui permettra un premier 
cadrage de l’organisation des Jeux. 
Cette date de début février tombe à 
pic car nous disposerons alors 
d’informations logistiques et 
organisationnelles. 
 

 
En tant qu’entraineur ou DTN, quelle 
importance revêt ce premier 
évènement international sur le sol 
français en cette année olympique ? 
HN : C’est effectivement le premier 
grand rassemblement mais il faut 
souligner également que la semaine 
suivante quatre de nos meilleurs 
couples seront engagés sur l’étape 
d’Abu Dhabi de cette nouvelle série 
LLN (Longines League of Nations) 
instituée par la FEI. Cela dit, c’est 
toujours la guerre de la part de 
cavaliers pour être sélectionnés pour 
Bordeaux… Ils veulent tous venir ! 
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 SD : Cette LNN est la série des Coupes 
des nations qui a été reformatée avec 
quatre étapes seulement en 2024 
réservées aux dix meilleures nations 
dont la France fait partie, elle est n°3. 
Nous devons courir obligatoirement 
les quatre étapes qui sont réparties 
dans le monde entier : une à Abu 
Dhabi, puis à Ocala en Floride, ensuite 
Saint Gall en Suisse, puis Rotterdam 
avec finale à Barcelone. Tout cela sur 
un format quasi-olympique : la 
première manche avec quatre 
cavaliers et un drop-score et trois 
cavaliers seulement le deuxième jour 
sans joker. C’est un circuit très 
important car il prépare au format 
olympique avec trois étapes sur le 
sable et il s’agit également d’éviter la 
relégation car en 2025, il n’y aura que 
huit équipes. Et donc cela retirera 
quatre couples de Bordeaux ce qui 
qui ne veut pas dire que les quatre 
cavaliers concernés ne seront pas à 
Bordeaux avec d’autres chevaux. 

 
Combien de couples sont 
actuellement sur la longue liste 
pour Paris 2024 et combien seront à 
Bordeaux ? 
SD : Sabine Zaegel et Marion Aldebert 
font toujours tout leur possible pour 
qu’un maximum de cavaliers français 
puisse venir à Bordeaux – et je leur en 
suis très reconnaissante d’ailleurs. Le 
chiffre définitif n’est pas encore fixé 
mais, cela peut aller jusqu’à dix 
cavaliers. Ce qui veut dire que ceux de 
la longue liste olympique, exceptés 
les couples qui seront à Abu Dhabi, 
seront théoriquement à Bordeaux… 
Mais Henk a raison, tout le monde 
veut aller à Bordeaux. 

 
Même s’il s’agit d’un indoor, le sol 
sera le même qu’à Versailles, la 
concurrence sera élevée – en 
général les meilleurs cavaliers du 
monde sont à Bordeaux : est-ce que 
vous commencerez à observer et à 
prendre en compte les 
performances des cavaliers français 
? 
HN : C’est vrai qu’en Europe, on saute 
presque partout sur le même sol. 
C’est très important pour nous 
d’observer le comportement et les 
résultats de chaque couple sur les 
concours cinq étoiles comme 
Bordeaux. 

SD : À Bordeaux, notamment, 

C’est très important pour nous 
d’observer le comportement et les 
résultats de chaque couple sur les 
concours cinq étoiles comme 
Bordeaux. 
SD : À Bordeaux, notamment, le 
plateau, la concurrence sont 
tellement élevés que cela nous 
permet de bien nous situer en début 
de saison.  

 
Quelle est la feuille de route exacte 
jusqu’à Versailles, sur quels 
concours et sur quels critères la 
longue liste se raccourcira et quand 
et où sera annoncée la sélection 
finale ? 
SD : C’est une liste d’une grosse 
douzaine de couples, certains 
cavaliers avec plusieurs chevaux. 
Toutes les étapes de la LNN et tous les 
Grand Prix 5* de référence serviront 
de support à la sélection finale qui 
sera nominée le 23 juin après 
Rotterdam et définitive avec les 
quatre noms que nous devrons 
remettre au Comité olympique le 28 
juin. Car il faut souligner à nouveau 
que le format des J.O a changé avec 
une manche par jour avec trois 
couples par équipe, sans drop-score 
donc avec la possibilité d’utiliser le 
quatrième couple en cas de 
défaillance. La contreperformance, 
quelle qu’elle soit, n’est donc plus 
autorisée. Ensuite, dans ce processus 
de sélection on tient compte de la 
santé des chevaux qui sont 
scrupuleusement suivis ainsi que la 
stabilité émotionnelle du cavalier, la 
gestion du stress, la cohésion au sein 
de l’équipe. Donc deux éléments 
fondamentaux sur lesquels nous 
sommes vigilants : le mental du 
cavalier et le physique du cheval qui 
implique également son propre 
mental. Ainsi, la liste va se resserrer au 
fil des compétitions. Pour l’aspect du 
mental, nous avons mis en place un 
programme, pour les cavaliers qui 
adhèrent, avec un coach de pointe, 
Richard Ouvrard qui a connu 
beaucoup de succès dans d’autres 
sports. 
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Est-ce que dans ce contexte 
olympique, la finale de la Coupe du 
monde reste également un objectif 
pour cette année ? 
HN : Cela pourrait impliquer un, voire 
deux cavaliers. Cela concerne 
notamment Julien Épaillard qui, en 
fait, n’a fait que deux Championnats 
senior dans sa vie (le mondial en 2022 
et les européens en 2023) et qui est 
demandeur. Il considère cette finale 
de Coupe du monde comme un vrai 
grand championnat et il estime avoir 
besoin de prendre de l’expérience 
dans un tel contexte. Simon 
(Delestre) n’y songe pas encore 
vraiment aujourd’hui, mais il ne lui 
manque plus qu’un ou deux bons 
résultats pour se qualifier pour la 
finale et il a quatre chevaux qui ont ce 
niveau, il est possible que finalement, 
il décide de rejoindre Julien. 
SD : Julien Anquetin et Kevin Staut, 
qui ont pris quelques points en font 
également un objectif… 
HN : Des objectifs qui se 
concrétiseront ou non en février-
mars en fonction des points qu’ils 
auront glanés. 

 
Question méchante : pourquoi 
depuis Bruno Broucqsault, aucun 
cavalier français n’a jamais réussi à 
remporter cette Coupe du monde et 
pourquoi les cavaliers français n’y 
performent que très rarement ? 
HN : C’est ce que vous appelez une 
question méchante ? C’est factuel, 
non ? (rires) 
SD : Pour nous, en tant que 
fédération, même si nous avons la 
chance d’accueillir deux belles 
étapes, c’est un circuit avant tout 
individuel qui nous implique moins. 
D’ailleurs, les chefs d’équipes des 
autres fédérations sont rarement 
présents sur le circuit. Pour l’instant 
nous n’y avons vu que les entraineurs 
suisse et belge, et Henk. C’est une 
compétition moins portée par les 
fédérations, ce sont des démarches 
plus individuelles de la part des 
cavaliers et on peut supposer que les 
Français se focalisent plus sur le 
Championnat de l’année en 
extérieur.  

HN : De plus, quand on 
observe l’évolution du circuit 
5*, la donne a changé. Avant, 
c’était un circuit indoor qui 

que les Français se focalisent plus sur 
le Championnat de l’année en 
extérieur.  
HN : De plus, quand on observe 
l’évolution du circuit 5*, la donne a 
changé. Avant, c’était un circuit 
indoor qui s’enchainait avec une 
finale qui arrivait vite après la 
dernière étape. Aujourd’hui, le circuit 
est plus étalé et il y a énormément de 
temps entre la dernière étape et la 
finale, trois semaines environ, et les 
cavaliers préfèrent repartir sur des 
concours importants à l’extérieur 
dont l’offre a augmenté. 
SD : Trop de concours certes, mais on 
déplore quand même qu’il n’y ait pas 
un Français assez rageur pour aller la 
décrocher. 

 
Cela peut être un bel objectif pour 
2025, année où il n’y a pas de rendez-
vous mondial, juste un 
Championnat d’Europe non 
qualificatif pour les J.O suivants ? 
SD et HN (fermement et en cœur) : 
Oui, absolument ! La finale sera à 
Bâle, donc pas loin. 
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LE PALMARES DU GRAND PRIX COUPE DU MONDE 
 

 
 

2023 :  
2021-2022 :  

2020 :  
2019 :  
2018 :  
2017 :  
2016 :  
2015 :  
2014 :  
2013 :   
2012 :  
2011 :  

2010 :  
2009 :  
2008 :  
2007 :  
2006 :  
2005 :  
2004 :  
2003 :  
2002 :  
2001 :  

2000 :  
1999 :  
1998 :  
1997 :  
1996 :  

1994-1995 :  
1993 :  
1992 :  
1991 :  

1990 :  
1989 :  
1988 :  
1987 :  
1986 :  
1985 :  
1984 :  
1983 :  
1982 :  
1981 :  

1980 :  
1979 :  
1978 :  

 

Marlon Modolo Zanotelli (BRA) et VDL Edgar M 
Annulé en raison de la crise sanitaire 
Steve Guerdat (SUI) et Victorio des Frotards 
Daniel Deusser (ALL) et Tobago Z  
Pieter Devos (BEL) et L’Espoir 
Julien Epaillard (FRA) et Quatrin de la Roque 
Kevin Staut (FRA) et Rêveur de Hurtebise*HDC 
Bertram Allen (IRL) et Romanov 
Marcus Ehning (ALL) et Cornado 
Hans Dieter Dreher (ALL) et Magnus Romeo 
Kevin Staut (FRA) et Silvana*HDC 
Philipp Weishaupt (ALL) et Catoki 
Marcus Ehning (ALL) et Leconte 6 
Albert Zoer (NED) et Okidoki 
Gerco Schröder (NED) et Eurocommerce Milano 
Michel Robert (FRA) et Galet d’Auzay 
Juan-Carlos Garcia (ITA) et Albin III 
Hubert Bourdy (FRA) et Eve des Etisses 
Rodrigo Pessoa (BRA) et Baloubet du Rouet 
Jan Tops (NED) et Grande Dame 
Olivier Jouanneteau (FRA) et Uélème 
Willi Melliger (SUI) et Calvaro V / Ludo Philippaerts (Bel) et Parco 
John Whitaker (GBR) et Welham 
Franke Sloothaak (ALL) et Joly Cœur 
Franke Sloothaak (ALL) et Joly Cœur 
Wout Jan Van Der Schans (NED) et Leroy Brown 
Nick Skelton (GBR) et Dollar Girl 
Pas d’édition 
Michael Whitaker (GBR) et Two Step 
Roger-Yves Bost (FRA) et Norton de Rhuys 
Michel Robert (FRA) et Nonix 
Roger-Yves Bost (FRA) et Norton de Rhuys 
Hubert Bourdy (FRA) et Morgat 
Franke Sloothaak (RFA) et Walzerkönig 
Thomas Frühmann (AUT) et Grandeur  
Pierre Durand (FRA) et Jappeloup 
John Whitaker (GRB) et Milton 
John Whitaker (GRB) et Clonee Temple 
Thomas Frühmann (AUT) et Arizona 
Gerry Mullins (IRL) et Rockbarton 
Gerd Wiltfang (RFA) et Goldika 
Hervé Godignon (FRA) et Gitan P 
David Broome (GBR) et Queens Way Big.Q 
Christian Huysegoms (BEL) et Katapulte 
 
 



 17 

  

Le Grand Prix du dimanche 4 février après-midi, qui sera cette année aux 
couleurs d’AUDI DBF BORDEAUX, est le deuxième moment fort du programme 
de saut d’obstacles.  
Se disputant sur un parcours à 1,60 m avec barrage, c’est à la vérité plus qu’une 
simple revanche après l’étape Coupe du monde de la veille même si souvent les 
cavaliers y ont à cœur de se rattraper d’une éventuelle mauvaise performance 
la veille en Coupe du monde.  
 
Son palmarès regorge de grands noms… les légendes allemandes Franke 
Sloothaak et Marcus Ehning en sont les vainqueurs les plus fréquents. Luciana 
Diniz avait été la première cavalière à le décrocher suivie de près par Pénélope 
Leprévost, puis Félicie Bertrand. C’est avec la première victoire en Grand Prix 5* 
d’un cavalier originaire de la région Nouvelle-Aquitaine, Grégory Cottard avec 
Cocaïne du Val, que l’édition du Grand Prix de Bordeaux 2023 s’était achevée. 

Grand Prix Audi : la revanche du 
dimanche 
 
 



 18 

  



 19 

  

Le Devoucoux Indoor Derby  
 

Introduit dans le programme en 2014, le Devoucoux Indoor Derby est très vite 
devenu une des épreuves incontournables et très populaires du Jumping 
International de Bordeaux. Le Sud-Ouest étant, on le sait, définitivement une 
terre de concours complet, tant par l’organisation de compétition (comme le 
CCI 5* de Pau) que par l’élevage de chevaux excellant dans cette discipline, le 
public bordelais afflue à chacune des éditions de ce derby. Le Jumping 
International de Bordeaux avait été le premier à organiser cette épreuve 
conjointement à son CSI5* en France. 
 
≈ 

Thierry Touzaint, Entraineur national de concours complet : « Pour nous aussi, le 
Jumping International de Bordeaux lance la saison ». 
 

INTERVIEW  

Thierry Touzaint est plus qu’un simple 
entraineur national de concours 
complet : il a le complet dans le sang. 
Lui-même brillant cavalier 
international dans les années 80 aux 
côtés de son frère Jean-Yves, il est 
l’oncle de l’un des meilleurs atouts de 
l’équipe de France, Nicolas, le fils de 
Jean-Yves, qui a achevé sa saison 
2023 sur une flamboyante victoire à 
Boekelo. Cela fait maintenant trente 

ans que Thierry 
dirige l’équipe de 
France avec une parenthèse entre 

ans que Thierry dirige l’équipe de 
France avec une parenthèse entre 
2010 et 2012. Vingt-sept « mandats » 
couronnés de vingt-cinq médailles 
dont deux fois l’or olympique 
(individuel avec Nicolas en 2004 et 
par équipe à Rio en 2016). Sans oublier 
ses propres médailles dont l’or 
olympique par équipe aux Jeux de 
remplacement de Fontainebleau en 
1980. 
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  Serez-vous à Bordeaux pour 
notamment suivre le Devoucoux 
Indoor Derby ? 
Thierry Touzaint : Oui, comme tous les 
ans car il s’agit un peu du lancement 
de la saison, c’est le premier concours 
de la saison, c’est un rendez-vous 
important très prisé des cavaliers, 
notamment des Français. 

 
Que pensez-vous de ces cross 
indoor ? Contribuent-ils à la 
popularité même du concours 
complet ? Sont-ils des exercices 
intéressants pour les chevaux de 
complet ou bien est-ce une discipline 
bien à part ? 
TT : Cela reste une épreuve un peu à 
part. L’hiver est long et cela permet de 
remettre la discipline en lumière et on 
voit que le public adhère. Cette 
épreuve est très spécifique et on ne 
peut parler de préparation pour la 
saison en extérieur. Certains cavaliers y 
engagent des chevaux plus spécialisés 
pour ce genre d’exercice, plutôt des 
chevaux expérimentés, en fin de 
carrière plutôt que des jeunes chevaux 
qui peuvent être impressionnés par 
l’environnement.  

 
En dehors du Devoucoux Indoor 
Derby, appréciez-vous cet 
évènement par ailleurs ? 
TT : Oui, bien sûr. Le Jumping de 
Bordeaux est une belle réussite et cela 
lance la saison, l’ambiance est bonne. 
Je suis les épreuves de saut d’obstacles 
car c’est toujours intéressant de voir 
évoluer les meilleurs cavaliers du 
monde. C’est agréable car on n’a pas 
beaucoup d’occasion d’assister à des 
évènements de ce niveau. 

 
Le complet français a terminé la 
saison sur une excellente note à 
Boekelo avec un double titre dont la 
victoire individuelle de votre neveu, la 
France a accroché une médaille de 
bronze au Championnat d’Europe au 
haras du Pin… de bon augure pour 
Paris 2024 : est-ce que l’objectif est 
clairement d’y faire mieux que le 
bronze de Tokyo ? 
 

 

TT : Clairement… si on peut. Pour 
l’instant, il s’agit de se préparer au 
mieux, faire en sorte que chevaux et 
cavaliers soient au meilleur d’eux-
mêmes pour en tirer la meilleure 
performance possible, mais nous ne 
serons pas seuls dans cette bataille. 
Effectivement, c’est de bon augure 
d’avoir ainsi terminé la saison et 
d’ailleurs, ce résultat est à l’image de 
l’ensemble de la saison : sur les cinq 
Coupes des nations que nous avons 
disputées, nous en avons remporté 
quatre, c’est encourageant. Les 
victoires appellent les victoires, et ce 
sont des piqûres de rappel pour 
marquer le terrain vis-à-vis de tous, 
adversaires et juges, et montrer ainsi à 
l’approche des J.O que la France est 
plutôt en forme. Après, face aux 
Britanniques, c’est toujours 
compliqué, mais le nouveau format 
olympique, sans joker, lisse un peu plus 
les chances et peut jouer en notre 
faveur. Mais c’est clair que nous visons 
le podium. Et on va tout faire pour que 
la couleur de la médaille soit l’or ou 
l’argent. 

 
Quelle est la feuille de route exacte 
jusqu’à Versailles, sur quels concours 
et sur quels critères la longue liste se 
raccourcira et quand et où sera 
annoncée la sélection finale ? 
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  Quelle est la feuille de route exacte 
jusqu’à Versailles, sur quels concours 
et sur quels critères la longue liste se 
raccourcira et quand et où sera 
annoncée la sélection finale ? 
TT : Nous nous préparons 
essentiellement sur le circuit du Grand 
National où nous maîtrisons bien nos 
pistes ce qui nous permet de préparer 
des parcours intéressants et instructifs 
pour nos chevaux en variant les 
difficultés. Nous avons également des 
chevaux qui ont besoin de se 
requalifier ce qui implique quelques 
sorties en internationaux 4* courts, ou 
longs pour certains, comme très 
certainement Kronenberg (aux Pays-
Bas) ou Saumur qui sont assez tôt dans 
la saison pour avoir les chevaux frais 
pour les J.O. Il n’y a pas de droit à 
l’erreur : si la sélection définitive 
comprend quatre couples, seul trois 
pourront prendre le départ sans drop-
score. C’est un peu… particulier comme 
formule, il n’y qu’aux Jeux olympiques 
que l’on voit ça et cela met une 
pression supplémentaire. J’annoncerai 
la sélection au lendemain du concours 
complet de Vittel qui se termine le 23 
juin après un check vétérinaire. 
 

 

Bas) ou Saumur qui sont assez tôt dans 
la saison pour avoir les chevaux frais 
pour les J.O. Il n’y a pas de droit à 
l’erreur : si la sélection définitive 
comprend quatre couples, seul trois 
pourront prendre le départ sans drop-
score. C’est un peu… particulier comme 
formule, il n’y qu’aux Jeux olympiques 
que l’on voit ça et cela met une 
pression supplémentaire. J’annoncerai 
la sélection au lendemain du concours 
complet de Vittel qui se termine le 23 
juin après un check vétérinaire. 
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Coupe du monde FEI d’attelage : dixième 
finale à Bordeaux ! 
 Le Jumping International de Bordeaux 
fait partie de l’aventure Coupe du 
monde FEI d’Attelage depuis sa 
création en 2001 comme il le fut pour le 
saut d’obstacles dès son origine en 
1978 ! Cette compétition en salle 
associe vitesse, maniabilité et 
puissance pour en faire l’une des 
disciplines équestres les plus 
spectaculaire. Le public bordelais a 
bien compris qu’il s’agissait là d’un 
condensé de performances offert par 
l’élite mondiale de ce sport et se presse 
pour assister à cette épreuve à couper 
le souffle. Et les meneurs adorent ce 
public bordelais jamais avare de ses 
généreux encouragements. 
 
Le concept de la Coupe du Monde 
FEI d’Attelage 
La Coupe du monde FEI d’Attelage à 
quatre chevaux est un circuit indoor 
couru uniquement en Europe et 
ouvert aux dix meilleurs meneurs du 
monde. 
 

Pour se qualifier à la finale, les meneurs 
doivent collecter un maximum de 
points lors des huit étapes. L’harmonie 
entre meneur, coéquipiers et chevaux 
est alors indispensable s’ils souhaitent 
effectuer le parcours le plus rapide 
sans commettre la moindre faute. Les 
athlètes sont autorisés à concourir 
seulement dans quatre des huit 
étapes, où leurs trois meilleurs scores 
seront pris en compte. In fine, ils ne 
seront que six, la crème de la crème 
mondiale, à se voir qualifier la dixième 
finale de l’histoire se disputant à 
Bordeaux. L’Australien tentera d’y 
remporter son onzième titre dont le 
septième à Bordeaux. 
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Félix-Marie Brasseur, Entraineur national de l’attelage français : « c’est une 
excellente épreuve pour faire connaître la discipline de l’attelage à quatre ». 
 

INTERVIEW  

L’entraineur national d’attelage, le 
Belge Félix-Marie Brasseur, avait été 
un phénomène à l’époque où il 
menait, décrochant notamment neuf 
médailles en Championnats du 
monde : trois d’or, trois d’argent et 
trois de bronze ! Auxquelles s’ajoutent 
deux titres en "Coupe du monde", qui 
à l’époque était le classement mondial 
sur l’année et non l’épreuve indoor 
que l’on connaît aujourd’hui. Il reste le 
seul meneur à ce jour à avoir réalisé un 
Grand Chelem avec les médailles d’or 
par équipe et individuelle en 
Championnat du monde et en Coupe 
du monde (n°1 mondial donc) la même 
année, en 1996. En 2006, il décrochait à 
nouveau la médaille d’or individuelle 
du Championnat du monde sur le 
mythique site d’Aix-la-Chapelle ! Il fut 
également un brillant pilote de rallye, 
un flambeau repris par son fils. Une 
science de la conduite donc, dont 
profite l’équipe de France. 

  
Serez-vous à Bordeaux pour 
notamment suivre la finale de la 
Coupe du monde d’attelage ? 
Félix-Marie Brasseur : Non, 
malheureusement, je ne pourrai y être 
cette année car j’ai un engagement à 
l’étranger et je le regrette car cela me 
fait toujours plaisir d’y venir. 

, le public adore, et une 
compétition très particulière. 
Cela peut bien faire un bien fou à 
certains meneurs en leur 
donnant un sens du rythme. Cela 
peut les aider à rendre leurs 

Une ambiance de folie ! Vous aimez ? 
L’indoor est-il une bonne vitrine pour 
la discipline ? 
FMB : Une ambiance de folie, oui, le 
public adore, et une compétition très 
particulière. Cela peut faire un bien fou 
à certains meneurs en leur donnant un 
sens du rythme. Cela peut les aider à 
rendre leurs chevaux performants en 
outdoor, en maniabilité ou en 
marathon. Toutefois, on s’aperçoit que 
maintenant, 90% des meneurs 
utilisent un autre groupe de chevaux 
que ceux qu’ils mènent 
habituellement en extérieur. Ce qui 
veut dire que l’indoor n’est pas 
vraiment un format qui prépare à 
l’outdoor. Mais cela peut aider quand 
on a un attelage un petit peu froid qui 
besoin de prendre de la vitesse…  mais 
à petites doses. Et on voit que le public 
en raffole et c’est une excellente 
épreuve pour faire connaître la 
discipline de l’attelage à quatre. 

 
Aviez-vous pratiqué vous-même 
l’attelage indoor ? 
FMB : Oui, j’ai fait quelques Coupe du 
monde dans le format actuel à laquelle 
les meneurs sont invités quand on est 
en haut du classement mondial. 
 
 



 24 

  J’y participais avec le deuxième 
attelage de l’Allemand Michael Freund 
(qui a remporté quatre fois cette 
Coupe du monde, ndlr). J’ai fait 
également quelques exhibitions sur le 
même format, pas forcément en 
indoor, mais où il fallait apporter la 
même vitesse et la même précision. Je 
me rendais compte que cela faisait du 
bien à mes chevaux et à moi-même 
mais qu’il ne fallait pas en abuser 
même si j’y prenais du plaisir. 
 
Comment expliquez-vous la 
domination pratiquement sans 
partage de la famille Chardon et 
surtout de Boyd Excell, que ce soit en 
indoor ou en extérieur d’ailleurs ? 
FMB : Oui, ils sont au top en ce 
moment et dans ce sport, quand on est 
au top, on y reste quelques temps. 
C’est une histoire d’organisation. Boyd 
est un grand marchand de chevaux 
très actif ce qui lui permet de repérer 
des chevaux à droite et à gauche en 
plus de son talent que j’avais décelé il y 
a longtemps déjà quand je l’entraînais 
à deux chevaux. Les Chardon sont à 
peu près dans le même 
environnement et c’est en plus une 
histoire de milieu, de famille. On 
connaît Ijsbrand, le père et Bram, le fils, 
mais il faut savoir que tout a 
commencé avec Abraham, le grand-
père que j’ai connu en 1988 quand j’ai 
fait mon premier concours à quatre 
chevaux. Et qui conseillait Ijsbrand qui 
avait gagné ce jour-là… devant moi. En 
fait, ces meneurs sont dans des 
grosses structures qui leur permettent 
d’accéder à beaucoup de chevaux et 
d’en garder les meilleurs. Comme dans 
tous les sports équestres, c’est la 
qualité des chevaux qui fait la 
différence et les prix ont flambé.  
 

On sent un frémissement, des 
progrès constants de l’attelage 
français ces dernières années, est-ce 
maintenant suffisant pour espérer 
une médaille par équipe au 
Championnat du monde de 
Szilvásvárad en Hongrie début 
septembre ou est-ce encore trop tôt ? 
 
FMB : Nous avons déjà décroché 
quelques médailles à deux et à quatre 
chevaux. Mais à quatre, nous sommes 
dans une mauvaise passe, nous 
sommes un peu faibles pour l’instant. 
J’espère pouvoir retourner la situation, 
mais il y a beaucoup de travail devant 
nous et je crains que ce soit un peu 
juste pour la Hongrie, mais on va 
revenir. 
 
Benjamin Aillaud, qui bénéficiera 
probablement d’une invitation à 
Bordeaux, reste-il le meilleur atout de 
l’équipe de France ? 
FMB : Benjamin est en train de revenir 
à son meilleur niveau avec des chevaux 
lusitaniens qui pour moi sont les 
meilleurs au monde pour cette 
discipline pour en avoir fait 
l’expérience alors que je ne croyais pas 
du tout en cette race. Pour performer 
avec eux, il faut être très "homme de 
cheval" car l’attelage est une discipline 
très exigeante et le Lusitanien est plus 
un artiste qu’un athlète. Un travail que 
Benjamin sait faire et il repart avec des 
chevaux qui avaient fait du spectacle 
auparavant, ce n’est peut-être pas le 
contexte idéal, mais j’ai confiance en 
son savoir-faire et je compte toujours 
sur lui. Il est déjà très bon en marathon 
et en maniabilité. J’attends également 
de bonnes choses d’Anthony Hordé 
qui a battu Benjamin au Championnat 
de France et il progresse fort avec des 
chevaux de type hollandais avec des 
dos plus difficiles à faire fonctionner. 
Mais aujourd’hui, je dois reconnaître 
qu’il y a d’autres équipes qui sont 
mieux armées que nous.  
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SAISON 
 
2001 - 2002 
 
2002 - 2003 
 
2003 - 2004 
 
2004 - 2005 
 
 
2005 - 2006 
 
2006 - 2007 
 
2007 - 2008 
 
2008 - 2009 
 
2009 - 2010 
 
2010 - 2011 
 
2011 - 2012 
 
2012 - 2013 
 
2013 - 2014 
 
2014 - 2015 
 
2015 - 2016 
 
2016 - 2017 
 
2017 - 2018 
 
2018 - 2019 
 
2019-2020 
 
2021-2022 
 
2022-2023   
 

WORLD CUP CHAMPION 
 
Michael Freund (ALL) 
 
Michael Freund (ALL) 
 
Michael Freund (ALL) 
 
Michael Freund (ALL) et 
ljsbrand Chardon (HOL) 
 
lisbrand Chardon (HOL) 
 
Michael Freund (ALL) 
 
Christoph Sandmann (ALL) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Koos de Ronde (HOL) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
ljsbrand Chardon (HOL) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Bram Chardon (HOL) 
 
Boyd Exell (AUS) 
 
Bram Chardon (HOL) 
 
Boyd Exell (AUS)  

LIEUX DE LA FINALE 
 
Göteborg (SUE) 
 
Goteborg (SUE) 
 
Goteborg (SUE) 
 
Göteborg (SUE) 
 
 
Göteborg (SUE) 
 
Göteborg (SUE) 
 
Leipzig (ALL) 
 
Göteborg (SUE) 
 
Genève (SUI) 
 
Leipzig (ALL) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Göteborg (SUE) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Bordeaux (FRA) 
 
Leipzig (ALL) 
 
Bordeaux (FRA) 
 

LES CHAMPIONS DE LA COUPE DU MONDE FEI™ D'ATTELAGE 
 



 27 

  

ÉDITION 2024
PARC DES EXPOSITIONS

BORDEAUX

1ER FÉVRIER

RÉSERVEZ SUR
JUMPING-BORDEAUX.COM
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Soirée d’ouverture  
 

Le Cadre noir à Bordeaux : Ballet 
Équestre "Au cœur du Grand Manège" 

 
Pour l’ouverture de l’un des 
évènements équestres indoor le plus 
populaire d'Europe, le public 
bordelais retrouvera le principal 
ambassadeur de l’Équitation de 
tradition française inscrite au 
patrimoine culturel immatériel de 
l’UNESCO, le Cadre noir de Saumur 
pour son gala Au cœur du Grand 
Manège, au soir du 1er février.  
 
Le Cadre noir montre régulièrement 
son savoir à travers de somptueuses 
mises en scène qui remplissent les 
salles à travers l’Europe. Le gala ouvrira 
avec panache la 49ème édition du 
Jumping International de Bordeaux.  
 
Au cœur du Grand Manège. 
Quand la Loire raconte le Cadre noir : 
une épopée poétique 
  
Pour ce retour à Bordeaux, le Cadre 
noir, mené par l’Écuyer-en-chef, le 
Champion olympique 2016 de  

concours complet par équipe, le 
Colonel Thibaut Vallette, présentera un 
programme de 90 minutes qui narre 
en dix-sept tableaux l’histoire de cette 
académie équestre de renom qui 
rayonne hors de nos frontières : un 
spectacle intitulé Au cœur du Grand 
Manège.  
  
L'émotion, l’intimité et la connexion 
entre les écuyers et leurs chevaux sont 
au cœur de la mise en scène grâce 
notamment à un univers artistique 
très poétique. Ce gala s’appuie sur 
l’histoire, les valeurs et la tradition du 
Cadre noir. L’intention artistique utilise 
une narration mettant en scène un 
témoin intemporel, un fleuve : la Loire. 
Celle-ci présente un voyage onirique 
au cœur du Grand Manège de Saumur 
afin de faire découvrir l'épopée du 
Cadre noir et de l’Équitation de 
tradition française. 
  
Avec élégance et poésie, la Loire 
s’invite dans ce lieu chargé d’histoire 
pour conter « son » Cadre noir, qu’elle a 
vu naître et grandir sur ses rives. Une 
invitation au voyage à la découverte de 
l’épopée du Cadre noir, des origines 
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Avec élégance et poésie, la Loire s’invite 
dans ce lieu chargé d’histoire pour conter 
« son » Cadre noir, qu’elle a vu naître et 
grandir sur ses rives. Une invitation au 
voyage à la découverte de l’épopée du 
Cadre noir, des origines historiques 
jusqu’à nos jours, et partager ce moment 
privilégié… Au cœur du Grand Manège. 
  
Intime… telle est la relation étroite et 
presque secrète qui s’établit entre 
l’écuyer et son cheval jour après jour, 
année après année, au fil du temps qui 
passe. 
  
Au Cœur du Grand Manège invite le 
spectateur à partager cette complicité et 
découvrir toute la passion et l’émotion de 
la belle équitation de tradition française, 
illustrée par les écuyers du Cadre noir et 
leurs chevaux. 
  
Mise en scène pour ce gala, ce savoir 
équestre séculaire devient ainsi un 
formidable spectacle où tous les arts 
équestres – haute-école, bien sûr, mais 
également travail en liberté, aux longues 
rênes, saut d’obstacles ou les fameux et 
spectaculaires sauts d’école, en selle ou 
en main – sont mis en lumière sur un 
large répertoire musical 
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Pauline Basquin, du saut d’obstacles au dressage de haut 
niveau… Grâce au Cadre noir. 
 

Après une magnifique saison 2023 
(meilleure Française au Championnat 
d’Europe), Pauline Basquin participera 
très probablement aux épreuves de 
dressage des Jeux olympiques de Paris 
2024. Mais cet écuyer ne saurait se 
passer de participer aux prestigieux 
galas de cette illustre institution. À 
Bordeaux, vous la distinguerez 
certainement dans la traditionnelle 
reprise des Écuyers ou dans le Pas de 
trois. L’histoire sportive de Pauline 
Basquin et de son cheval Sertorius de 
Rima Z*IFCE est celle de deux destins 
qui ont complètement viré de bord, 
l’histoire d’une cavalière de saut 
d’obstacles et d’un cheval destiné à la 
reprise des Sauteurs qui ont trouvé 
leur voie… sur un rectangle de 
dressage. 
 
Participerez-vous au gala Au Cœur 
du Grand Manège à Bordeaux en 
février ? 
Bien sûr. C’est important pour moi de 
participer à ces galas qui font partie de 
ma mission au Cadre noir.  
 

En quoi est-ce important pour vous 
de participer aux spectacles du Cadre 
noir ?  
Quand je suis entrée dans cette 
institution, j’étais cavalière de saut 
d’obstacles – même si je suis passée au 
dressage depuis – mais c’étaient ces 
galas qui me faisaient rêver. Avec 
l’instruction et la compétition, les galas 
font partie des trois missions de tout 
écuyer et c’est important. Ces trois 
activités sont intimement liées. Grâce 
aux galas, où l’on nous voit, et surtout 
en se montrant en compétition, nous 
avons des élèves. En retour, 
l’instruction nous nourrit : enseigner 
nous permet de nous remettre en 
question et d’améliorer notre propre 
technique. Les galas permettent de 
nous préparer pour la compétition et à 
l’inverse, la compétition nous permet 
de préparer les chevaux pour les galas 
en "restant dans l’actualité". Ainsi, nous 
ne restons pas une académie figée : 
grâce à la compétition, nous évoluons.  
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Qu’est-ce que les galas vous 
apportent ? 
J’adore les galas car ils nécessitent un 
véritable travail d’équipe. C’est une 
recherche commune de produire la 
meilleure prestation possible. C’est 
cela faire partie d’une équipe : une 
équipe harmonieuse où chaque 
écuyer a sa spécialité comme les 
Sauteurs, une discipline 
traditionnellement réservée aux 
hommes, alors que les filles véhiculent 
d’autres aspects avec une équitation 
plus féminine comme notre Pas de 
trois ou les longues rênes 
académiques présentée par des 
femmes, Laurence (Sautet) et Marie 
(Coumes). Aujourd’hui, les femmes 
apportent une image et une pratique 
différente de l’équitation française qui 
se fondent dans ces galas du Cadre 
noir qui sont des prestations d’un 
groupe et non d’individualités. 
 
Comment et pourquoi êtes-vous 
devenue écuyer du Cadre noir ? Quel 
était votre regard de petite fille sur le 
Cadre noir ? 
Quand j’étais petite, je ne voulais pas 
forcément être écuyer au Cadre noir 
car pour moi, c’était quelque chose 
d’inaccessible. Mes parents tenaient 
un Poney-Club en Bretagne que je 
voulais reprendre pour en faire surtout 
un centre de formation. Et c’est 
comme ça que je suis arrivée à Saumur 
: pour passer mon diplôme 
d'instructorat, le BE 2 à l'époque. Il se 
trouve qu’il y avait un poste vacant 
dans la discipline du saut d’obstacles 
au Cadre… et je ne suis jamais repartie 
de Saumur. Je suis donc arrivée en 
2006 à l’écurie obstacles et quand j’ai 
eu mes enfants, j’ai demandé à ne 
sortir qu’en galas car cela devenait 
compliqué de partir en concours. En 
arrivant à l’écurie Prestige – qui est 
l’entité dédiée aux galas – je me suis vu 
confier un cheval de dressage nommé 
Liaison… et avec qui je suis repartie en 
concours de dressage en 2012, ce qui 
était toutefois plus facile car la 
fréquence des concours de dressage 
est moindre qu’en saut d’obstacles. Et  
 

je pouvais former ce cheval pour les 
compétitions de dressage grâce au 
travail de préparation des galas. 
 
Que représente pour vous la tunique 
du Cadre Noir et le fait de la présenter 
à nouveau sur le circuit international 
de dressage ? 
Cette tunique a des valeurs qui sont le 
respect du cheval, la fluidité, 
l’harmonie du couple ou encore la 
recherche de discrétion dans l’emploi 
des aides… toutes ces valeurs de 
l’équitation de tradition française et 
pour moi, c’est important de les 
montrer que ce soit en gala ou en 
compétition et de bien représenter la 
tunique. Elle a énormément de valeur 
à mes yeux. 
 
Racontez-nous votre magnifique 
progression avec Sertorius de Rima 
Z*IFCE ces dernières années jusqu’à 
ce presque 80% des Championnats 
d’Europe de Mannheim ? 
C’est un cheval que je monte depuis 
qu’il a 3 ans et cela fait donc 10 ans que 
nous sommes ensemble. Ce petit 
cheval est arrivé au Cadre noir pour 
devenir sauteur. Il n’était pas très 
grand et c’est pourquoi on me l’a 
confié au départ, pour le débuter, en 
attendant qu’il grandisse, devienne 
sauteur et être restitué à un écuyer 
dont c’est la spécialité. Et puis, il s’est 
avéré qu’il trottait bien, qu’il était doué 
pour le dressage et voilà comment j’ai 
pu garder Sertorius qui n’était pas du 
tout destiné à cette discipline. Il s’est 
révélé de plus en plus doué et a fait son 
premier concours à 6 ans, il a gagné le 
Championnat de France des 7 ans, le 
Championnat Pro 2 à 8 ans. Ses 9 et 10 
ans furent deux années noires avec 
une grosse colique qui a nécessité 
deux interventions qui l’ont mis à 
l’écart des pistes de compétition 
pendant deux saisons. À son retour, à 11 
ans, il a été Champion de France Pro 1, 
puis Pro élite et ainsi de suite jusqu’au 
Championnat d’Europe. Je savais que 
ce cheval avait une belle marge de 
progression même si nous avons fait 
de grosses fautes au long de l’année. 
Mais des fautes que j’avais clairement 
identifiées et que je pouvais rectifier 
avec l’aide de mon entourage jusqu’à 
ce résultat flatteur au Championnat 
d’Europe : quasiment 80% sur la RLM 
alors que c’était déjà inespéré que je 
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Mais des fautes que j’avais clairement 
identifiées et que je pouvais rectifier 
avec l’aide de mon entourage jusqu’à 
ce résultat flatteur au Championnat 
d’Europe : quasiment 80% sur la RLM 
alors que c’était déjà inespéré que je 
me qualifie pour cette Kür. C’est la 
récompense du travail d’une équipe. 
 
Quels espoirs nourrissez-vous pour 
Paris 2024 ? 
L’espoir, le projet du dressage français 
pour Paris 2024 est de pouvoir 
constituer une équipe solide et 
harmonieuse qui puisse tenir cette 
sixième place des Européens face à 
une concurrence plus forte encore 
avec notamment les États-Unis. Nous 
avons réalisé un score de 72% par 
équipe à Compiègne et nous visons un 
73 ou 74% à Paris, non pas grâce au 
résultat d’une individualité qui tirerait 
le résultat de l’équipe vers le haut, mais 
avec chacun des cavaliers arrivant à 
atteindre ou dépasser ces 73% de 
façon homogène. 
 
Verra-ton Sertorius de Rima Z*IFCE 
« Au cœur du Grand Manège » à 
Bordeaux ?  
Non, il ne participe pas aux galas, mais 
il m’arrive de le monter dans les 
"Matinales" qui sont des galas format 
réduit le jeudi matin. Il y en a tous les 
jeudis de mars à octobre. C’est un 
format pédagogique de gala avec 
moins de jeux de lumière et moins de 
public dont je me sers pour préparer 
nos compétitions. Par exemple, avant 
Riesenbeck, j’y avais déroulé mon 
Grand Prix, parfois, je m’en sers pour 
répéter ma Kür. 
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INTERVIEW  

Jean Morel, Entraineur national de dressage : "Une stratégie inédite" 

 
Pas de compétition de dressage à 
Bordeaux, mais la discipline sera bien 
présente avec la "Battle de dressage" 
ainsi qu'avec Pauline Basquin qui 
participera de son côté au gala du 
Cadre noir Au Cœur du Grand 
Manège. Et qui fait également partie 
de la liste de l’entraîneur national, 
Jean Morel, qui nous dévoile les 
objectifs pour Paris 2024 et la 
philosophie de sa méthode de 
sélection. 
 
Jean Morel : « Ce 8/10 de Pauline à 
Lyon nous fait très plaisir car cela 
montre que les juges aiment bien ce 
couple et cela le fait remonter dans la 
hiérarchie du moment, mais il ne faut 
pas oublier avant tout que les Jeux 
olympiques, cela commence par le 
Grand Prix. Je préfèrerais qu’elle ait 8 
dans le Grand Prix avant de le voir dans 
la Kür. Tout part du Grand Prix, c’est lui 
qui qualifie pour les finales par équipes 
et individuelle. Maintenant, ce 8 dans 
la Reprise libre en musique va apporter 
à Pauline des points dans le Grand Prix 
et atteindre ou dépasser les 74% est 
envisageable. C’est un couple que les 
gens aiment bien car c’est une 
équitation fraîche et sans contrainte. 
Les 75% sont encore loin, il ne faut pas 
aller plus vite que la musique. Cela dit, 
elle peut se transcender sur un jour au 
moment des Jeux et tout peut 
s’aligner dans le bon sens ».  
 
 
 
 
« Mais tout peut également aller dans 
le mauvais sens, c’est pour cela qu’il est 
important pour nous de lisser les notes 
et ne pas faire des coups ponctuels. 
Ainsi, l’objectif pour Paris est déjà de 
passer au deuxième tour et placer nos 
cavaliers parmi les trente qualifiés 
pour le Grand Prix spécial et ainsi 
courir la finale par équipe et si on finit 

Paris 2024 ? Priorité au résultat par 
équipes. 
 
« Mais tout peut également aller dans 
le mauvais sens, c’est pour cela qu’il est 
important pour nous de lisser les notes 
et ne pas faire des coups ponctuels. 
Ainsi, l’objectif pour Paris est déjà de 
passer au deuxième tour et placer nos 
cavaliers parmi les trente qualifiés 
pour le Grand Prix spécial et ainsi 
courir la finale par équipe et si on finit 
sixième, on sera très content et si on 
fait mieux… c’est le bonheur, on ne sait 
jamais, sur un malentendu ! Je 
présenterai la sélection le 28 juin avec 
cinq noms : les trois compétiteurs, un 
remplaçant qui rentrera sur le site et 
un qui restera à l’extérieur. Cette 
sélection tiendra compte des 
performances, bien sûr, mais pas 
seulement. C’est toute une alchimie : il 
s’agit de Jeux olympiques et c’est 
moralement très difficile. C’est une 
compétition avant tout par équipe et 
les cavaliers doivent répondre aux 
consignes car c’est impératif de ne pas 
prendre de risque sur le Grand Prix et 
produire une performance homogène. 
Il suffit qu’un cheval fasse une 
contreperformance ou qu’un cavalier 
tente un truc parce qu’il pense qu’il 
pourra faire quelque-chose en 
individuel et ce seront tous les espoirs 
de l’équipe qui seront ruinés. Cela 
n’aura rien à voir avec tout ce qui s’est 
passé jusqu’alors, même les Coupes 
des nations que nous aurons faites 
avant. C’est une stratégie 
complètement inédite. Pour faire 
partie de cette équipe, les cavaliers 
devront impérativement adhérer à 
cette vision ». 
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La Battle de dressage by STX : quand un 
sport olympique devient un show… l’élite 
équestre réinvente la danse à Bordeaux !  
 En deuxième partie de soirée, le spectacle continuera avec six champions de 
dressage qui s’affronteront dans des duels de figures de dressage. L’élite des 
cavaliers français du dressage bousculent les codes de leur discipline. Attention 
les yeux ! Ambiance, musique, rythme et énergie, les amateurs et néophytes 
retrouveront les valeurs et la technicité du dressage de haut-niveau, au cours 
de ces Battles inédites. 
 
Au programme deux équipes face à face, composée de cavaliers internationaux 
français : Marc Boblet, Stéphanie Brieussel, Mado Pinto, Carlos Pinto, Léna 
Thouvenin, Marine Subileau... Des défis, des duels sur des airs de basse, puis de 
haute école, des mouvements extraits du Grand Prix olympique de dressage : 
appuyers1, piaffer2, passage3, pirouettes au galop4, changements de pied au 
temps5. Spectaculaire, esthétique, élégante, sportive, technique et surtout 
exigeante, cette discipline demande au cavalier d’être à l’écoute de son cheval afin 
d’instaurer un réel climat de confiance.  Les cavaliers s’affronteront équipe contre 
équipe, et jugés par des professionnels de dressage, mais également par le public, 
depuis les tribunes ou de chez lui, en temps réel via un vote en ligne sur le site du 
Jumping de Bordeaux ! Une façon exclusivement bordelaise de réinventer le 
dressage, de le rapprocher du public, de le rendre plus accessible et interactif. À 
partir de 22H30. 
 
1 Le cheval se déplace de côté en croisant les membres, légèrement incurvé dans la direction du déplacement 
2 Mouvement diagonal extrêmement rassemblé, cadencé et élevé donnant l’impression d’un trot sur place 

3 Trot raccourci, très cadencé et élastique, donnant l'impression que le cheval ne fait qu'effleurer le sol 

4 Volte de la longueur du cheval, l’avant du cheval tournant autour des hanches 
5 Il consiste à faire passer le cheval du pied sur lequel il galope sur l’autre pied pendant son temps de suspension, de 
manière répétée à chaque foulée 
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  Le Salon du Cheval : tous dans les… 
"starting-box" 
 
 Grand rendez-vous 100 % équestre 
de Nouvelle-Aquitaine, le Salon du 
Cheval de Bordeaux combine trois 
expériences ouvertes à tous pour 
une belle sortie à partager en 
famille ou entre amis. 
 
Au programme : shopping, spectacles, 
initiations, démonstrations … Le Salon 
du Cheval c’est un parcours shopping 
complet ; un meeting sportif et 
artistique de démonstrations, 
d’initiations et de spectacles et même 
de la compétition !  
Les visiteurs auront l'opportunité de 
rencontrer des professionnels du 
secteur, de découvrir les métiers du 
cheval, d'échanger avec des 
recruteurs, des clubs, et bien plus 
encore.  
Le Salon du Cheval ouvre à ses visiteurs 
une expérience au plus près du sport. 
Un rassemblement convivial où 
amateurs et novices croisent l’élite des 
cavaliers mondiaux engagée dans le 
Jumping International de Bordeaux.  
Entrez en piste du 1er au 4 février au 
Salon du Cheval de Bordeaux !  
 
 Le Salon du Cheval : 
l’équitation prend le galop 
 

Avec près de 230 exposants et un 
terrain de jeu de 30 000 m² dédié aux 
accros de l'équitation, le Salon du 
Cheval de Bordeaux se révèle être la 
destination incontournable pour tous 
les passionnés, quels que soient leur 
niveau, discipline ou style.  

Dans cette boutique XXL dédiée au 
cavalier et au cheval, les jeunes 
entreprises croisent la route des 
enseignes incontournables du secteur, 
aux côtés d’artisans créateurs.  

 

 

 

Ce rendez-vous offrira aux pros et aux 
amateurs l'occasion de dénicher des 
solutions et concepts innovants, de 
découvrir les derniers équipements, 
services, transport, alimentation, 
soins …  

Des made in France et made in 
Aquitaine qui défilent fièrement dans 
toutes les allées du salon, avec une 
offre élaborée de vêtements 
techniques aux couleurs du drapeau 
bleu-blanc-rouge. Bijoux, objets d'art, 
belles pièces sportwear, clubs, séjours 
équestres, organismes de formation... 
L’offre Salon répond à la shopping list 
coups de cœur de nos cavaliers et pros.  
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4 jours de shows !  
 
S’offrir une sortie au Salon du Cheval, c’est aussi prendre le temps de se divertir 
grâce à plus de 40 heures de démonstrations, d’initiations et de spectacles, 
ouverts à tous, passionnés et curieux. Sur la carrière Silvana au programme, plus 
d’une quinzaine d’animations ou chevaux et cavaliers proposent un mix de 
démonstrations sportives, d’initiations pour petits et grands et représentations 
artistiques. 
 
Après les démonstrations, on passe à l’action ! Tous les jours, moniteurs et cavaliers 
seront en piste pour partager leurs passions équestres lors de séances de 
découverte. Chacun pourra essayer ou réessayer l’attelage ou l’équifun. Avis aux 
plus téméraires : ils pourront se laisser tenter par une initiation de horse-ball.   
 
 
Au plus près du sport...  
La piste Baloubet située à l’entrée du Salon du Cheval, accueillera 4 jours de 
compétition : CSO amateur, Tournée des AS et rencontre spectacle club sauront 
faire vibrer le public. Le top des cavaliers circuits Amateurs et AS poney 
s’affronteront du jeudi au dimanche, et transporteront nos visiteurs… 

 

Et du côté du paddock, toujours le spectacle avec les plus grands athlètes et cracks 
du circuit qui procèdent aux derniers réglages avant d’entrer en lice. Une belle 
occasion d’approcher l’élite mondiale et de tenter un quarté gagnant de selfies, 
photos, dédicaces et autographes. 
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Espace Forum : dialogue avec ceux qui murmurent aux 
oreilles des chevaux 
 
Pour sa 5éme édition, le Forum Santé Equine de Bordeaux revient avec 3 jours et 3 
thèmes de discussions et de partage autour de la santé et du bien-être des 
équidés du vendredi au dimanche. Experts et professionnels font le point sur les 
connaissances, les techniques et les innovations. Ils répondent aux interrogations 
des cavaliers amateurs et professionnels, propriétaires de chevaux de sport ou de 
loisir, entraîneurs, médiateurs… 
 
New le cheval recrute et offre de multiples opportunités ! Retrouvez nos 
intervenants à la journée des métiers autour des thématiques de l’emploi, de la 
formation et du bien-être au travail. Rendez-vous jeudi 1er février l’Espace Forum. 
 

 

Job dating : pour mettre un pied à l’étrier  
 

Passionné d’équitation ? Attiré par le milieu du cheval ? Le week-end du jumping, 
soyez sur la ligne de départ du 4ème job dating du Salon du Cheval de Bordeaux. 
Les employeurs de la filière équine en quête de talents seront au rendez-vous, 
pour des entretiens d’embauche sous format de speed-dating d’environ 15 
minutes. 

Pour un emploi ou une évolution de carrière, un poste à pourvoir ou un projet à 
moyen terme, le job dating est un lieu privilégié pour enrichir son réseau 
professionnel, nouer des contacts et pourquoi pas, décrocher un job ! Un rendez-
vous organisé par le service Equi-ressources de l’Institut Français du Cheval et de 
l’équitation (IFCE) et le Jumping International de Bordeaux. 
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  Poney club : pour le plus 
grand bonheur de nos 
petits poulains  
 

Espace d’éveil ludique et chaleureux, le 
Poney Club affiche ses favoris : les 4-12 
ans. Selon sa tranche d’âge, chacun 
participe à un « parcours » d’ateliers 
encadrés par des moniteurs diplômés. 
Des sessions d’une vingtaine de 
minutes pour approcher le monde 
équin et goûter aux premières saveurs 
de l’équitation. 
 
 
Restauration : balade en 
gourmandise 
 
Foies gras, huîtres, tapas, glaces 
artisanales, amuse-bouches, cannelés, 
jus de fruits, fromages de pays, 
truffes… : néo-aquitain jusqu’au bout 
des sabots, le Salon du Cheval 
Bordeaux a concocté pour ses visiteurs 
une carte de restauration aux petits 
oignons. 
 
Que l’on ait envie de profiter du plaisir 
de s’attabler ou que l’on préfère 
déguster une spécialité du terroir sur le 
pouce ou encore croquer un casse-
croûte à belles dents, chacun peut 
déjeuner comme il veut et quand il 
veut. Il est également recommandé de 
réveiller ses papilles sur les stands 
gourmands et gourmets et de craquer 
pour une friandise salée ou sucrée. 
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Nouvelle Aquitaine, terre d’équitation  
 

• Sur 2023 la Nouvelle-Aquitaine est la deuxième région équestre 
de France, derrière Auvergne RA, avec 1172 établissements 

• 182 546 engagements en concours, 1ère région en France  
• 70 363 licenciés  
• 208 médailles aux Championnats de France dans 21 disciplines 

dont 63 en Or 
• 15 médailles aux Championnats d'Europe dont 7 en Or 
• 10 médailles aux Championnats du monde dont 6 en Or 
• 21 sélections en équipes de France 

 
 
L’équitation sur le podium des sport nationaux  
 

• La France compte environ trois millions de pratiquants 
équestres 

• L’équitation est la 3ème fédération avec 670 000 cavaliers 
licenciés après le football (N°1) et le tennis (N°2) 

• L’équitation est le sport le plus féminin de France en termes de 
licenciées (8 licenciées sur 10, soit plus de 560 000 cavalières) 

• Chaque année, l’équitation connait une hausse d’environ 20% 
de nouveaux équitants adhérant pour la première fois à la FFE 
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LE JUMPING INTERNATIONAL DE BORDEAUX EN CHIFFRES 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 

Le Jumping International de Bordeaux 
en chiffres 
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  Catégorie 2 
 

60 €  
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Heures d’ouverture salon du cheval : 
Jeudi : 9h30 à 00h15 
Vendredi : 9h30 à 00h30 
Samedi : 9h30 à 00h10 
Dimanche : 9h00 à 18h40 
 
Restauration & hébergement :  
Sur place, choix de restauration, de la 
brasserie à la grande table (sur réservation). 
Un complexe hôtelier de 1 000 chambres 
est situé à proximité immédiate du Parc 
des Expositions. 
Réservez votre hébergement (jumping-
bordeaux.com) 
 
 
COMMENT VENIR 
Adresse : Bordeaux Events and More, Cours 
Jules Ladoumège 33300 BORDEAUX 
 
En voiture / camion : A10 Paris - Bordeaux, 
sortie Bordeaux-Lac Parc des Expositions 
direction Bordeaux-Lac, sortie Rocade 4, 4A 
et 4B 
 
PARKING GRATUIT de 15000 places dont 
8000 places aux abords immédiats du 
Parc des Expositions. 
 
En tramway : La ligne C du tramway : 
depuis la gare St Jean et la place des 
Quinconces, station "Parc des Expositions". 
 
En train : Arrivée Gare Saint Jean puis 
transports en commun : direct Tram C ou 
taxi. 
Depuis la Gare : voiture 20 min - tram 40 
min 
 
En avion : Depuis l’aéroport Bordeaux – 
Mérignac. Navette bus vers le centre-ville 
puis tram ligne C. En voiture à 15 mn du 
Parc des Expositions par la rocade ouest. 
 
En bus : Ligne 25. Pour plus de 
renseignements : www.infotbc.com 
 
En taxi : Disponibles devant l’entrée Porte C 
du Parc des Expositions. 

Comment venir : 
Adresse : Bordeaux Events and More, Cours 
Jules Ladoumège 33300 BORDEAUX 
 
En voiture / camion : A10 Paris - Bordeaux, 
sortie Bordeaux-Lac Parc des Expositions 
direction Bordeaux-Lac, sortie Rocade 4, 4A 
et 4B 
 
PARKING GRATUIT de 15 000 places dont           
8 000 places aux abords immédiats du 
Parc des Expositions. 
 
En tramway : la ligne C du tramway : depuis 
la gare St Jean et la place des Quinconces, 
station "Parc des Expositions". 
En train : Arrivée Gare Saint Jean puis 
transports en commun : direct Tram C ou 
taxi. 
Depuis la Gare : voiture 20 min - tram 40 
min 
En avion : Depuis l’aéroport Bordeaux – 
Mérignac. Navette bus vers le centre-ville 
puis tram ligne C. En voiture à 15 mn du Parc 
des Expositions par la rocade ouest. 
En bus : Ligne 25. Pour plus de 
renseignements : www.infotbc.com 
En taxi : Disponibles devant l’entrée Porte C 
du Parc des Expositions. 
 

Du jeudi 1er au dimanche 4 février 2024. 
Parc des Expositions de Bordeaux (Halls 1 
& 3). 
 
Réservations / informations jumping : 
En ligne : 24/24 sur le site du Jumping 
International de Bordeaux : Réservations 
et tarifs (jumping-bordeaux.com) 
 
Par téléphone* au 09 69 39 10 33 du lundi 
au vendredi. De 9h30 à 12h30 et de 13h30 à 
17h00.  
 
Sur place* dans les bureaux de Bordeaux 
Events and More : uniquement sur 
rendez-vous (envoyer un email à 
billetterie@beam.fr ou contacter le 09 69 
39 10 33) 
 
Adresse lieu de vente : Bordeaux Events 
and More, Rue Jean Samazeuilh 33 300 
Bordeaux 

Frais de dossier 10€ttc 

Tarifs 
L'accès salon du cheval : 
Librement si vous avez acheté un billet 
compétition et/ou spectacle. En illimité 
pendant les 4 jours. 

• Au prix de 12€ TTC si vous ne 
souhaitez visiter que le Salon du 
Cheval de Bordeaux. Ce billet est 
valable pour 1 journée. 

• Tarif réduit (enfant de 6 à 12 ans 
inclus, licenciés - justificatif à 
présenter au contrôle) : 6€ TTC 

• Pass famille (2 adultes, 2 enfants de 
6 à 12 ans inclus - justificatif à 
présenter au contrôle pour les 
enfants) : 27€ TTC 

• Licencié (justificatif à présenter au 
contrôle) : 6€ TTC 

 
 
HEURES D’OUVERTURE SALON DU 
CHEVAL 
Jeudi : 9h30 à 23h00 
Vendredi : 9h30 à 00h30 
Samedi : 9h30 à 00h30 

Informations pratiques 
 
Du jeudi 1er au dimanche 4 février 2024. Parc des Expositions 
de Bordeaux (Halls 1 & 3). 
 
RESERVATIONS / INFORMATIONS JUMPING 
En ligne : 24/24 sur le site du Jumping International de 
Bordeaux : Réservations et tarifs (jumping-bordeaux.com) 
 
Par téléphone* au 09 69 39 10 33 du lundi au vendredi. De 9h30 
à 12h30 et de 13h30 à 17h00.  
 
Sur place* dans les bureaux de Bordeaux Events and More : 
uniquement sur rendez-vous (envoyer un email à 
billetterie@beam.fr ou contacter le 09 69 39 10 33) 
 
Adresse lieu de vente : Bordeaux Events and More, Rue Jean 
Samazeuilh 33 300 Bordeaux 

Frais de dossier 10€ttc 

TARIFS 
L'ACCES SALON DU CHEVAL : 
Librement si vous avez acheté un billet compétition et/ou 
spectacle. En illimité pendant les 4 jours. 

• Au prix de 12€ TTC si vous ne souhaitez visiter que le 
Salon du Cheval de Bordeaux. Ce billet est valable pour 
1 journée. 

• Tarif réduit (enfant de 6 à 12 ans inclus, licenciés - 
justificatif à présenter au contrôle) : 6€ TTC 

• Pass famille (2 adultes, 2 enfants de 6 à 12 ans inclus - 
justificatif à présenter au contrôle pour les enfants) : 27€ 
TTC 

• Licencié (justificatif à présenter au contrôle) : 6€ TTC 
 
 
HEURES D’OUVERTURE SALON DU CHEVAL 
Jeudi : 9h30 à 23h00 
Vendredi : 9h30 à 00h30 
Samedi : 9h30 à 00h30 
Dimanche : 8h30 à 18h30 
 
RESTAURATION & HEBERGEMENT  
Sur place, choix de restauration, de la brasserie à la grande 
table (sur réservation). 
Un complexe hôtelier de 1 000 chambres est situé à proximité 
immédiate du Parc des Expositions. 
Réservez votre hébergement (jumping-bordeaux.com) 
 
 
COMMENT VENIR 
Adresse : Bordeaux Events and More, Cours Jules Ladoumège 
33300 BORDEAUX 
 

https://www.jumping-bordeaux.com/infos-pratiques/hebergement
https://www.jumping-bordeaux.com/infos-pratiques/hebergement
http://www.infotbc.com/
http://www.infotbc.com/
https://www.jumping-bordeaux.com/billetterie
https://www.jumping-bordeaux.com/billetterie
https://www.jumping-bordeaux.com/billetterie
https://www.jumping-bordeaux.com/infos-pratiques/hebergement
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Informations presse 
 
 
 

Site internet – rubrique presse 
 
www.jumping-bordeaux.com/espace-presse  
En ligne : communiqués, dossier de presse, photos libres de droit, visuels des 
campagnes, fiche d’accréditation… 
 

Service de presse 
 
Toute l’équipe du Service Presse vous donne rendez-vous sur la manifestation, Hall 3 - 
salle 300. 
L’espace sera aménagé afin de vous permettre de travailler dans les meilleures 
conditions : Wifi, programmes, résultats des épreuves, photos ... à votre disposition. 
 

L’équipe presse 
 

Presse spécialisée, nationale, internationale et étrangère  : 
 

R&B Presse 
Pascal Renauldon, Sophie Pailloncy, Adèle Renauldon 

worldcupbordeaux@rbpresse.com 
+33 (0) 6 08 75 94 07 ; +33 (0) 7 88 40 24 21 ; +33 (0) 6 50 05 69 34 

 
Télévisions  : 

Bruno Oppenheim 
bruno.oppenheim@wanadoo.fr 

+33 (0) 6 14 42 27 95 
 

Presse régionale : 
Bordeaux Events and More 

Valentine Bartola & Marie-Sol Fournier  
presse@beam.com 

+33 (0) 6 37 13 69 39 ; +33 (0) 6 65 38 91 98 
 

S’ACCRÉDITER 

http://www.jumping-bordeaux.com/espace-presse
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Une création signée Bordeaux Events and More 
 

Beam créateur de rencontres 

La créativité, l'expérience et l'engagement d’une équipe forte de 100 collaborateurs 
: si Beam participe activement à l’attractivité du territoire et au rayonnement de la 
marque Bordeaux, ses équipes mettent également tout en œuvre pour faire 
rayonner ses clients, ses partenaires, ses événements.  

De 20 à 50 000 personnes, Beam s’engage à apporter une réponse complète, à tous 
les projets événementiels par la diversité et la modularité de 5 sites emblématiques 
:  

. Le Parc des Expositions de Bordeaux 

. Le Palais 2 l'Atlantique 

. Le Palais des Congrès de Bordeaux 

. Le Hangar 14 

. Le Centre de Congrès Cité Mondiale.  

Nous imaginons et produisons des événements à dimension locale, nationale et 
internationale : Foire de Bordeaux, Salon Home, Exp’Hôtel, Bad+ Art Fair, UAV Show, 
Vinitech-Sifel, Jumping International de Bordeaux …  

Beam reste engagé dans ses choix sociaux et environnementaux. Plus d'émotions, 
des expériences mémorables et moins d'impact écologique. Nous sommes certifiés 
ISO 20121, et fortement engagés pour un événementiel toujours plus responsable. 

 

 


